
 

 

4. Et voilà ! 
 

Peut-être avez-vous remarqué que de plus en plus de gens, 

lorsqu’ils vous parlent, s’arrêtent brutalement au milieu 

d’une phrase et vous lancent à la figure un vibrant « Voilà ! » 

en montant le ton sur la seconde syllabe. Cette mode récente 

envahit aussi le discours des personnes qui s’expriment à la 

radio ou à la télévision. Je me suis demandé ce que cachait 

cette curieuse manie : pauvreté du vocabulaire ? Flemme de 

chercher les mots appropriés ? Quoi qu’il en soit, celui qui 

écoute ne peut que ressentir ce « Voilà ! » comme un 

synonyme de « si tu en veux plus, tu n’as qu’à chercher toi-

même ! ». Autant dire qu’il constitue une impolitesse de 

langage. Chez certains, c’est même devenu un véritable 

parasite de l’élocution, une sorte de virgule qui jaillit 

intempestivement sans aucune justification. 

Je vous suggère un petit jeu, du genre de ceux que nous 

affectionnions lorsque nous étions collégiens et qui 

consistaient à compter le nombre de « n’est-ce pas ? » ou de 

« euh… » prononcés par nos professeurs. Vous verrez que les 

« Voilà ! » sont devenus un concurrent sérieux de ces vieux 

parasites. Mais alors que ceux-ci pouvaient avoir, à l’origine, 

la louable intention de s’assurer d’une bonne compréhension 

par l’auditeur ou de rechercher le mot juste, le jeune 

« Voilà ! » semble dénoter un manque de respect de 

l’interlocuteur. Ne serait-ce pas, hélas, un signe des temps ? 


